
LE SAMEDI

CHRONIQUETTE

Dire qu'il y a dos insolents qui prétendent que
les congrès féminins, les associations féminines et
autres groupes le femmes revendiquant tous
les droits pour ce qu'on appelle la plus belle moi-
tié du genre humain, font plus de bruit (lue de
besogne : c',et horrible ! Mais ce qui l'est encoro
plus, c'est pour une femme de penser que ces in-
solents pourraient bien avoir raison.

Foi de Pomîponnette je le crois fertmement en
ce moment, et vous allez voir si j'ai tor t.

Vous no connaissez pas mon anui Marie X...?
Non, n'est-ce pas? Eh ! bien, Marie est la créa-
ture la plus réservée. la plus calm-, la plus ver-
tueuse à laque'le un homme ait jamais donné son
nom en échange de sa main.

Or l'autre jour, j'entrai un peu sans façon,
sans me faire annoncer, dans son boudoir et je
reculai étonnée devant la ligure animée, les yeux
brillants, les gestes fébriles de Marie.

Elle ime sauta au cou -ce qu'elle fait rare-
nient, très rarement ln dehors des grandes fêtes
de l'année - me serra nerveusement dans ses
bras en me disant : " Faut que j'embrasse quel-
qu'un à sa place. Quel homme! ma chère amie,"
et deux grosses larmes roulèrent de ses beaux
yeux.

C'était grave ; car enfin dans la vie ordinaire,
dans le train-train journa'ier <le l'existence, une
femme n'éprouve jamais ce besoin d'expansion
que Marie exhibait à mes regards surpris.

-Voyons, qu'y a t-il ' Après qui en as-tu ? Tu
m'étonnes et tu mn'elraies, explique-toi.

Et Marie nie tendit in joirnal en me désignant
un article intitulé : " La diphtérie vaincue.'

-Quel homme! ce savant <lui a consacré ses
études, ses veilles, son existence mêie à la re-
che rche d'un remède pouvant arrach-r à la mort
nos enfants et nous-mênmes. La diphtérie ! tiens,
Pomponnette, rien qu'à la p ns.<e que mes petits
qui jouent là à côté de nous peuvent en être at

LE JEU SILENCIEU

-Quel bruit d'enfer hier snir an club des Amazo
-Rien, c'était le jour de la partie de whist.

teints aujourd'hui, demain, il me semble
que mon cour va se rompre.

Une crise de larmes - bêtes diront
les sceptiquez, douces et bann .s pense-
ront les mères - vint à point calmer la
pauvre Marie.

Elle continua doucement
-Songe-donc, voir ;e enfants siisis à

la gorgi p r '-ette goe:me qui ne les
lache qu'àprèi les at oir étranglés, c'et
terrible ! Et l'homme qui vient de btr-
rer la route à l'ogresie, - c'eit trivial
et% que je vais dire, mais on ne saurait
trop le dire (In ce siècle où l'or prime
tout, - cet h mne, dis-;e, travaille dix.
huir. heures lpar.immîr, et I igne douze cents
piastres par an ! Comprends tu enfin,
mon ent housiamne, c-. celui de toutes les
mères pour le : au ur de nos enfants ?

J'écoutais, saln mt dire ; je laissais
la bonne petitt- femme épancher ses sen-
timnti généreux et Fa reconnaissance.
Elle étsit osît z montée pour n'avoir pas
besoin d'être encourag.e.

El|e marchait en parlant Mon silence,
qu'elle comprenait lui pesait cependant,
et, s'arrêtant dlevant moi, elle continua
cette fois avec une ironie empreinte d'a-
mertume:

-Et ces congrès féminins dont les
journaux nous ont donné les comptes
rendus, avec force éloges, force compli. fem
m nts pour madame la présidento Une ta bes
telle, madame la secrétaire Quelqu'un et chérie).
1 conférencière Quelque chose, qu'ont
ils fait ces congrès?

-Rien ! rien ! rien ! Ah ! ça, est-ce qu'il n'y
avait p te une mère, dans ces aréopages de pré-
cieuses et de bas bleus 1 de quoi ont-elles parlé ?
de quoi se sont-elles occupées puisque pas une
n'a parlé du docteur Roux, de sa découvc rte, de
la po'sibilité de sauver de la mort la chAir de
notre chair et que ces congrès n'ont pas été clos

par une prière ar-
dente, une de ces

X prières où les mères
auraient mis toute
leur Ame pour remer-
cier Dieu d'avoir per-
mis à l'homme d'ac-
complir un pareil mi-
racle.

- Tiens, vois - tu
Pomponnette ces fem-
mes dont le cœur n'a
pas battu plus vite en
lisant ce que je viens
de lire; ces femmes
qui envoient des dé-
légat ions aux pouvoirs
publics pour leur de
demander ceci ou cela
et qui n'ont pas même
agité leur petit doigt
pour attirer i'atten-
tion de ces mêmes
pouvoirs sur cette
affaire n'ont pas tout
à fait tort de deman-
der à ôtre traitées
comme des hommes,
elles n'ont rien de
commun avec nous les

mères : les vraies fem-
mes.

Et Marie, ma bon-
ne Marie, continua
sur ce ton jusqu'au
moment où l'un de
ses charmants bébés
entra comme une
bombe en riant, com-
me seuls les enfants
savent rire, de ce
rire qui se gagne sans
qu'on ait besoin d'en
connaître la cause.

Franchement, lec-

nes, que se paesaihil donc? tours et lectrices
du SAMEDI pensez-

LA PAIX SANS HONNEUR

ne -Oh t c'est vous beauté de mon cœur 9 Enfin, ren-
uite.
uté de son wr.-Pas plus beau que... toi shri (lire
lais j'pense...irai. .. dormir dans la serre. Bonne nuit.

vnus, maintenant, que j'ai fort en étant de
l'avis de ceux qui prétendent que les congiès
féiminins font plus de bruit que de besegne, et que
les % éritables intérêts de la femme y sont quelque
peu négliLés au profit de choses qui ne 1 intéres-
sent que fort peu et auxquelles lEs femmes qui
croient que le rô'e que Dieu leur a es-igné sur
cette terre est d'être l'ange gardien de la famille
s'intéressent fort peu.

Ce que femme veut Dieu le veut, (et un vieil
adage qui a fait ses preuves et que je touve cité
dans une circulaire mise dans ma correspondance
du SMIEDI ! Cette circulaire est adressée aux
femmes, aux mères de famille chrétiennes de
Montréal et leur demande leur appui et leur vi-
site pour l'œuvre de patronage de la société St-
Vincent-de-P>aul en faveur des apprentis catho.
liqnies.

L'ouvre est belle, grande, noble, "il s'agit de
recueillir des orphelins pour en faire des artisans
habiles et des citoyens distingués."

La femme, je ne (lirai pas riche mais heureuse,
c'est à-dire la femme qui vit dans l'aisance, qui
voit ses enfants grandir en santé et en sagesse a
le devoir de venir en aide à ces "patronages des
orphelins-apprevtis" prnmant rous leur direc-
tion de pauvres petits êtres qui sans ces nobles
inmstitutions seraient privés de tout guide, de tout
moyen d'existence au moment le plus critique
de la vie.

Les fêtes appiochent; les jours heureux où les
enfants débordent de joie au point que leurs pa-
rents en oublient momentanément leurs peines et
leurs douleurs, sont ceux où il est doublement
doux de penser aux orphelins et aux malheureux.
Faire rire les siens c'est bon, empêcher les autres,
les sans famille, de trop pleurer est encore meil-
leur.

Je suis sûre que les lectrices du SAMEDI pen-
sent comme moi.

PoMPONNETTE.

Un bambin de cinq ans, que l'on envoie pour
la première fois à l'école, raconte ses impressions
à sa mère:

-Je ne crois pas, maman, que ma maîtresse
soit très instruite.

-Et pourquoi ça, mon chéri?
-Parce qu'elle demande toujours quelque

chose ; ainsi, elle m'a demandé où se trouve
Québec!


